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Albert Carozzi. — Causes tectoniques et causes climatiques
dans la sedimentation helvetique.

Dans le Cretace helvetique, on distingue trois ordres de grandeur

de rythmicite: la micro-stratification, les alternances de

calcaires et de marnes, et enfin les rythmes (ou cycles) de

sedimentation.
Le caractere local, irregulier et lenticulaire de la micro-

stratification, montre qu'il s'agit du resultat de l'agitation des

eaux, fonction de causes meteorologiques [1J.

Les alternances calcaires-marnes out un ordre de grandeur
allant du centimetre au metre. La duree d'une alternanre doit
etre de un ä plusieurs milliers d'annees. Les caracteres litho-
logiques rendent difficilement concevables d'innombrables
variations de profondeur aboutissant toujours a la creation

periodique de conditions strictement semblables. II s'agit en

fait de variations de l'equilibre chimique, dont le caractere

climatique parait evident [1, 2, 6J.

Les rythmes de sedimentation sont constitues par la succession

de termes ä predominance marneuse et calcaire. Leur
epaisseur varie de quelques metres (rythmes s.s.) ä plusieurs
centaines de metres (megarythmes); ces derniers comprennent
en general deux ä trois etages et leur duree atteint l'ordre de

un ä plusieurs millions d'annees [4J. Les variations de profondeur

qui se produisent lors des rythmes, se manifestent par des

modifications des composants clastiques et authigenes, du
ciment et par des changements faunistiques faisant alterner
des elements pelagiques et benthiques suivant les cas [2, 4, 0].
Les variations de profondeur des rythmes sont explicables par
une subsidence generale entrecoupee par des mouvements posi-
tifs de nature et d'intensite variables en rapport avec 1'evolution
du cadre tectonique du bassin de sedimentation [3, 4J.

Une nouvelle interpretation vient d'etre presentee [1]. Elle
admet une subsidence continue, correspondant ä la vitesse

moyenne de sedimentation, et ä laquelle viennent se combiner
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des variations climatiques ä grande echelle. Lors des periodes
relativement froides, le ralentissement des depots ealcaires

conduit ä une augmentation de profondeur manifestee par le

passage vertical des ealcaires aux marnes. Inversement, l'aug-
mentation de la sedimentation calcaire pendant les periodes
relativement chaudes conduit ä une diminution de profondeur
et au passage vertical des marnes aux ealcaires. Les «limites de

cycles », au sommet des ealcaires, avec leurs phases d'erosion
et de sedimentation reduite, indiqueraient les Stades les plus
froids des rythmes climatiques. Cependant, un examen appro-
fondi de cette theorie fait surgir un certain nombre d'objections.

1. Position bathymetrique reciproque des ealcaires

et des marnes.

Dans Interpretation climatique, il existe une liaison etroite
entre la predominance des marnes en periode froide (profonde)
et celle des ealcaires en periode chaude (neritique). La neriti-
sation se traduit forcement par le passage de sediments pauvres
en calcaire ä des sediments riches en calcaire, le phenomene
inverse n'etant pas concevable.

Des lors, le probleme se trouve trop simplifie, car il existe

plusieurs types de marnes et de ealcaires dont les caracteres

petrographiques et faunistiques sont variables et determinants

[2, 4, 6]. De nombreux rythmes montrent une neritisation par
le passage des ealcaires ä faune pelagique ä des marnes ä faunc

benthique (Infravalanginien, etc.). La position bathymetrique
reciproque des ealcaires et des marnes varie suivant le milieu
de sedimentation et e'est ignorer les enseignements de l'oceano-

graphie que de leur attribuer des positions invariables.

2. Passage lateral entre ealcaires et marnes.

Les principaux composants des rythmes passent lateralement
les uns aux autres sur de tres courtes distances. Le synchronisme
est demontrable entre rythmes dans lesquels la neritisation se

traduit par des successions lithologiques differentes [5], Au
meme instant, se sont deposes ä proximite immediate, des

facies pauvres et riches en calcaire, meme sans difference appreciable

de profondeur. L'hypothese climatique explique avec
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peine cette distribution dont la morphologie sous-marine et
les courants rendent facilement compte.

3. Distribution horizontale de la rythmicite.

Pour une meme subdivision stratigraphique, le nombre de

rythmes par unite d'epaisseur varie fortement et de facon

independante de la lilhologie. II faudrait, dans ce cas, envisager
des periodicites climatiques variables sur de courtes distances,
alors que dans une zone epicontinental en voie de subsidence,

on confoit une sensibilite du substratum localemcnt variable [3].

4. Distribution verlicale de la rythmicite.

Certaine regions possedent un caractere de rythmicite fort
ou faible qui se poursuit ä travers plusieurs series de litbologie
differente. La rythmicite est ainsi distribuee suivant des

zones privilegiees qui evolueront lors des paroxysmes en
elements tectoniques bien definis. L'hypothese climatique impli-
querait alors une liaison entre les structures embryonnaires
sous-marines d'un bassin et les periodicites climatiques
variables. En realite, les deformations induites dans la
morphologie sous-marine par les influences tectoniques expliquent
l'existence de zones privilegiees [3J.

5. Les phases tectoniques.

Une subsidence pendant le depot du Preface dans l'avant-
fosse helvetique ne saurait faire aucun doute. Mais il est difficile

de concevoir un phenomene continu, sans perturbation
aucune, du .Malm an Maestrichtien. Le bassin helvetique serait

reste dans ces conditions ä l'abri de toutes les phases

tectoniques preliminaires (phases neocimmerienne, austrienne, sub-

hercynienne et laramienne), et ses plissements ne possederaient

pas d'histoire embryonnaire antetertiaire, contrairement ä tous
les autres bassins. Les traces de ces phases correspondant aux
limites des megarythmes [4], l'hypothese climatique conduirait
a admettre une coincidence entre les periodes les plus froides

et les phases tectoniques.
Universite de Geneve.

Institut de Geologie.

Archives des Sciences. Vol. 4, fasc. 6, 1951. 30
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Suleyman Türkünal. — Sur Feige des calcaires noirs de

(iarfal dag (Anatolie siul-orientale).

Les montagnes de Hakkäri ((Jar^al dag) dont la geologie fait
l'objet de ma these, se dressent dans le SE de l'Anatolie, sur le

territoire limite par les frontieres turco-irakienne et turco-
iranienne.

Dans une note preliminaire [2], nous avions mis en evidence
l'existence d'un calcaire noir spathique et fetide, epais de 400

ä 500 m, representant un excellent horizon-repere pour l'etude
de la tectonique de la region. Cette formation avait ete attribuee
au Devonien moyen ä superieur sur la base des determinations
de J. Mercier (1948) qui avait Signale: Ilypothyridina äff.
cubo'ides Sow, forme ä comparer avec II. proeuboides et II.
sinensis.

Dans une note recente [1], J. Mercier reprend l'examen de

ces fossiles en les soumettant au contröle de Mgr Delepine et
de MIle Le Maitre qui en confirmerent l'äge devonien.
Mlle Le Maitre indique qu'il s'agit de formes appartenant au

genre Leiorhynchus, telles que L. endlichi Schuchert, de forme
tres variable et connue dans le Devonien du SYV du Colorado.

Cependant l'echantillon etudie represente une espece qui ne lui
est pas connue.
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